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© FUSIBLE ET PROCEDE DE FABRICATION ET DE MONTAGE DE CE FUSIBLE.

(57) L'invention concerne un fusible pour circuit électrique 
de véhicule automobile. Ce fusible comprenant au moins 
une extrémité de connexion monobloc (5) munie d'une lan­
guette (9), cette languette (9) étant formée par écrasement 
d'une portion de sertissage, par exemple constituée d'un cy­
lindre, éventuellement creux.

L'invention concerne également un procédé de fabrica­
tion de ce fusible, ainsi qu'un procédé de montage de ce fu­
sible.
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[001] L’invention concerne le domaine des fusibles, et notamment des 

fusibles utilisés dans des applications automobiles, tels que par exemple des 

fusibles pour véhicule électrique.

[002] A ce jour, les fusibles utilisés dans le domaine de l’automobile, 

notamment pour les forts courants (par exemple 32A, 450V) sont réalisés à 

partir d’une même base 1 de fusible (par exemple selon le modèle ZXC de 

Littlefuse®), déclinée pour de nombreuses applications. Comme représenté 

sur la figure 1, cette base de fusible comporte généralement

- un corps isolant 2 s’étendant entre deux extrémités,

- deux culots 3 électriquement conducteurs situés chacun 

respectivement à l’une des deux extrémités du corps 2, et

- un élément fusible (non visible sur la figure 1) reliant 

électriquement les deux culots 3.

[003] Cette base 1 de fusible, commune à de nombreux types de fusible, 

est ensuite complétée d’une patte 4 ou d’une lame afin que, selon les 

applications, les culots 3 puissent être électriquement connectés à un circuit 

électrique en vissant ou soudant ces pattes 4, ou bien encore en connectant 

ces pattes 4 avec des contacts femelles. Une telle patte 4 ou lame 

additionnelle est généralement elle-même soudée à chaque culot 3. Des 

exemples de ce type de fusible de l’art antérieur sont représentés sur les 

figures 2a, 2b, 2c et 2d. Sur les figures 2a et 2b sont représentés, en 

élévation, respectivement sous deux angles à 90° l’un de l’autre, des fusibles 

avec des pattes 4 soudées aux culots 3 et percés afin d’utiliser une connexion 

par vis. Sur les figures 2c et 2d sont représentés, en élévation, 

respectivement sous deux angles à 90° l’un de l’autre, des fusibles avec des 

pattes 4 soudées aux culots 3 et ayant une forme de languette afin d’utiliser 

une connexion avec un contact femelle.

[004] Les culots 3 et les pattes 4 ainsi ajoutées sont généralement en alliage 

de cuivre. Mais, dans ce cas, donc avec des extrémités de connexion en deux 

parties, les performances électriques ne sont pas optimales.
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[005] Récemment, il a été proposé d’améliorer les performances 

électriques des connexions électriques aux extrémités des fusibles en 

remplaçant les pattes 4 en alliage de cuivre soudées à des culots 3, par des 

pièces monobloc 5 (voir figures 3a, 3b, 3c) en cuivre pur comprenant 

chacune un culot 3 prolongé par une patte 4. Ainsi, par exemple, il a été 

constaté que l’échauffement d’une extrémité constituée d’une pièce 

monobloc 5 sous une intensité de 32A reste inférieur à 40° C, alors qu’il 

peut monter à plus de 50°C avec des extrémités constituées par deux parties 

(culot 3 + patte 4 soudée sur le culot 3).

[006] Par contre cette solution n’est pas vraiment flexible, dans la mesure 

où il faut produire un fusible complet différent pour chaque application ou 

type de connexion (vissage, soudure, connexion de type mâle/femelle).

[007] Afin de palier au moins partiellement les inconvénients de l’art 

antérieur, il est proposé, selon l’invention un fusible pour circuit électrique 

de véhicule automobile comprenant

- un corps s’étendant entre deux extrémités,

deux culots électriquement conducteurs situés chacun respectivement à 

l’une des deux extrémités du corps, au moins l’un des culots étant 

prolongé par une patte électriquement conductrice venue de matière 

avec ce culot, ce culot et la patte correspondante formant ainsi une pièce 

monobloc,

- un élément fusible reliant électriquement les deux culots.

[008] Dans ce fusible, au moins l’une des pattes électriquement 

conductrices venue de matière avec un culot est constituée d’une languette 

formée d’une portion écrasée de la pièce monobloc.

[009] Ainsi, grâce à l’invention, on peut utiliser la languette écrasée, qui 

est donc de forme aplatie, soit pour la souder directement à l’extrémité d’un 

câble électrique, soit pour la percer d’un trou dans lequel une vis peut être 

insérée pour fixer l’extrémité d’un câble ou d’une barre électrique, soit 

encore pour la connecter par insertion dans un contact femelle auquel est 

relié l’extrémité d’un câble ou d’une barre électrique.
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[010] Grâce à l’invention, on retrouve au moins en partie la flexibilité qui 

avait été souhaitée en réalisant une base commune réutilisable, avec une 

pièce additionnelle, avec plusieurs types de connexion.

[011] Le fusible selon l’invention peut comporter l’une ou l’autre des 

caractéristiques suivantes considérées indépendamment les unes des autres 

ou en combinaison d’une ou plusieurs autre :

dans ce fusible, chacun des deux culots est prolongé par une 

languette de connexion venue de matière avec un culot, chaque 

languette étant formée d’une portion écrasée de pièce monobloc ;

- dans ce fusible, au moins une patte électriquement conductrice 

venue de matière avec un culot, correspond avant écrasement à une 

portion de sertissage ;

- dans ce fusible, au moins une patte électriquement conductrice 

venue de matière avec un culot, est avant écrasement une portion de 

cylindre creux ;

- dans ce fusible, une languette a une section transversale, après 

écrasement, dont la longueur est comprise entre 6 et 11 mm ;

- dans ce fusible, une languette a une section transversale, après 

écrasement, dont la largeur est comprise entre 4 et 7 mm ; et

- dans ce fusible, au moins une pièce monobloc est en cuivre pur.

[012] Selon un autre aspect, l’invention est un procédé de montage d’un 

fusible pour circuit électrique de véhicule automobile, dans lequel on fournit 

un fusible selon l’invention et on connecte au moins une languette de ce 

fusible à un circuit électrique par insertion de la languette dans un contact 

électrique femelle.

[013] Selon encore un autre aspect, l’invention est un procédé de montage 

d’un fusible pour circuit électrique de véhicule automobile, dans lequel on 

fournit un fusible selon l’invention et on connecte au moins une languette 

de ce fusible à un circuit électrique femelle par soudure d’un élément 

conducteur sur la languette.

[014] Selon encore un autre aspect, l’invention est un procédé de 

fabrication d’un fusible pour circuit électrique de véhicule automobile, dans 

lequel on fournit une pièce comprenant
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- un corps s’étendant entre deux extrémités,

deux culots électriquement conducteurs situés chacun respectivement à 

l’une des deux extrémités du corps, au moins l’un des culots étant 

prolongé par une patte électriquement conductrice venue de matière 

avec ce culot, ce culot et la patte correspondante formant ainsi une pièce 

monobloc,

- un élément fusible reliant électriquement les deux culots,

dans ce procédé, au moins l’une des pattes électriquement conductrices 

venue de matière avec un culot est écrasée pour former une languette.

[015] D’autres caractéristiques et avantages de l’invention apparaîtront à 

la lecture de la description détaillée qui suit, ainsi que sur les dessins 

annexés. Sur ces dessins :

- la figure 1 représente schématiquement en élévation une base de 

fusible de type ZXC de Littlefuse® ;

- les figures 2a à 2d représentent schématiquement en élévation des 

fusibles de l’art antérieur, comprenant une base de fusible de type 

ZXC de Littlefuse®, avec des pattes additionnelles ;

- les figures 3a, 3b et 3c représentent respectivement en élévation, 

en coupe et vue par une extrémité, une pièce de fusible avant mise 

en œuvre du procédé selon l’invention et écrasement de ses portions 

de sertissage ; et

- les figures 4a, 4b et 4c représentent de manière analogue aux 

figures 3a à 3c, un fusible obtenu après mise en œuvre du procédé 

selon l’invention.

[016] Un exemple de fusible 1 selon l’invention est représenté sur les 

figures 4a, 4b et 4c. Celui-ci résulte de la mise en œuvre du procédé selon 

l’invention sur la pièce représentée sur les figures 3a, 3b et 3c.

[017] Selon cet exemple, il s’agit d’un fusible destiné à équiper un circuit 

électrique dans un véhicule automobile. Ce fusible comprend un corps 2, 

deux culots 3 et un élément fusible 6.

[018] Le corps 2 s’étend entre deux extrémités. Ce corps 2 a, dans cet 

exemple, une paroi cylindrique de révolution autour d’un axe longitudinal 

L. Cette paroi est en matière isolante. Cette paroi délimite un espace 
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intérieur dans lequel est placé l’élément fusible 6 reliant électriquement les 

deux culots 3. Cet élément fusible 6 est par exemple un fil, un filament, une 

bande, etc., en métal ou alliage fusible.

[019] Chacun des culots 3 comporte aussi une paroi 7 cylindrique de 

révolution autour de l’axe longitudinal L, recouvrant une extrémité 

longitudinale de la paroi du corps 2 et est fermée par une paroi transversale 

8 d’extrémité, essentiellement perpendiculaire à l’axe longitudinal L.

[020] Sur chaque culot 3, une patte 9 s’étend à partir de cette paroi 

transversale 8, à l’opposé du corps 2. Cette patte 9 constitue une pièce 

monobloc 5, avec le culot 3 qui la supporte. Cette pièce monobloc 5 est par 

exemple en alliage métallique ou en métal pur, par exemple en cuivre pur (à 

plus de 99%)

[021] Chaque patte 9 peut prendre diverses formes appropriées pour 

former une languette 10 après écrasement. Par exemple, cette patte 9 peut 

avoir une forme de cylindre creux ou plein, de révolution ou non.

[022] Pour l’exemple représenté sur les figures 3a, 3b, 3c, il s’agit, avant 

écrasement, d’un cylindre creux, également de révolution autour de l’axe 

longitudinal L et ayant un diamètre externe inférieur à celui de la paroi 7 

cylindrique du culot ou à celui de la paroi cylindrique du corps 2. Une 

extrémité d’un câble (non représenté) peut être éventuellement insérée dans 

ce cylindre creux avant que celui-ci ne soit écrasé, lors d’une opération de 

sertissage.

[023] De manière alternative à ce sertissage, la patte 9 est écrasée pour 

former une languette 10 aplatie, en comprimant une portion de la patte 9 de 

chaque pièce monobloc 5, perpendiculairement à l’axe longitudinal L (voir 

flèches sur la figure 4b). Une telle languette 10 obtenue à partir de 

l’écrasement d’un cylindre creux est représenté sur les figures 4a, 4b, 4c. 

Cette languette 10 a par exemple une longueur D de 7 mm, et une section 

transversale de 0,8mm de largeur l sur 6,3 mm de longueur m.

[024] Cette languette 10 peut être percée d’un trou selon une direction 

perpendiculaire à ses faces principales (de manière analogue au fusible 

représenté sur les figures 2a et 2b). Dans ce trou, une vis peut être insérée 

pour fixer l’extrémité d’un câble électrique.
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[025] Cette languette 10 peut être également électriquement connectée à 

un câble ou un circuit par insertion dans un contact femelle (de manière 

analogue au fusible représenté sur les figures 2c et 2d). Cette languette 10 

peut aussi être électriquement connectée à un câble ou un circuit par

5 soudure, sur un câble, un circuit, une barre conductrice, etc..

[026] Ci-dessus, l’invention est illustrée à l’aide d’un fusible longiforme, 

mais elle s’applique aussi bien à d’autres formes de fusible (en forme de U, 

etc.).
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Revendications

1 . Fusible pour circuit électrique de véhicule automobile comprenant

- un corps (2) s’étendant entre deux extrémités,

deux culots (3) électriquement conducteurs situés chacun 

respectivement à l’une des deux extrémités du corps (2), au moins l’un 

des culots (3) étant prolongé par une patte (9) électriquement 

conductrice venue de matière avec ce culot (3), ce culot (3) et la patte

(9) correspondante formant ainsi une pièce monobloc (5),

- un élément fusible (6) reliant électriquement les deux culots (3), 

caractérisé par le fait qu’au moins l’une des pattes (9) électriquement 

conductrices venue de matière avec un culot (3) est constituée d’une 

languette (10) formée d’une portion écrasée de la pièce monobloc (5).

2. Fusible selon la revendication 1, dans lequel chacun des deux culots (3) 

est prolongé par une languette (10) de connexion venue de matière avec un 

culot (3), chaque languette (10) étant formée d’une portion écrasée de pièce 

monobloc (5).

3. Fusible selon l’une des revendications précédentes, dans lequel au moins 

une patte (9) électriquement conductrice venue de matière avec un culot (3), 

correspond avant écrasement à une portion de sertissage.

4. Fusible selon l’une des revendications précédentes, dans lequel au moins 

une patte (9) électriquement conductrice venue de matière avec un culot (3), 

est avant écrasement une portion de cylindre creux.

5. Fusible selon l’une des revendications précédentes, dans lequel une 

languette (10) a une section transversale, après écrasement, dont la longueur 

(m)est comprise entre 6 et 11 mm.
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6. Fusible selon l’une des revendications précédentes, dans lequel une 

languette (10) a une section transversale, après écrasement, dont la largeur 

(Z) est comprise entre 4 et 7 mm.

7. Fusible selon l’une des revendications précédentes, dans lequel, au moins 

une pièce monobloc (5) est en cuivre pur.

8. Procédé de montage d’un fusible pour circuit électrique de véhicule 

automobile, dans lequel on fournit un fusible selon l’une des revendications 

précédentes et on connecte au moins une languette (10) de ce fusible à un 

circuit électrique par insertion de la languette (10) dans un contact électrique 

femelle.

9. Procédé de montage d’un fusible pour circuit électrique de véhicule 

automobile, dans lequel on fournit un fusible selon l’une des revendications 

précédentes et on connecte au moins une languette (10) de ce fusible à un 

circuit électrique femelle par soudure d’un élément conducteur sur la 

languette (10).

10. Procédé de fabrication d’un fusible pour circuit électrique de véhicule 

automobile, dans lequel on fournit une pièce comprenant

- un corps (2) s’étendant entre deux extrémités,

deux culots (3) électriquement conducteurs situés chacun 

respectivement à l’une des deux extrémités du corps (2), au moins l’un 

des culots (3) étant prolongé par une patte (9) électriquement 

conductrice venue de matière avec ce culot (3), ce culot (3) et la patte

(9) correspondante formant ainsi une pièce monobloc (5),

- un élément fusible (6) reliant électriquement les deux culots (3), 

caractérisé par le fait qu’au moins l’une des pattes (9) électriquement 

conductrices venue de matière avec un culot (3) est écrasée pour former une 

languette (10).
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